	[image: image1.jpg]



	Bulletin mariste
	265
	12
octobre
2006


FMS  Institut des Frères Maristes    —     ROME     —     www.champagnat.org

Assemblée provinciale de la mission Mariste - Présence mariste en Bolivie

Assemblée provinciale de la mission Mariste

Province du Brésil Centre-Sud

Le 8 septembre 2006 restera une date importante de l'histoire de la Province du Brésil Centre-Sud car on y a tenu l’Assemblée provinciale de la mission mariste pour préparer l’Assemblée internationale. C’est le résultat de six mois de cheminement local auquel ont participé volontairement 1.199 frères et laïcs, dans 105 groupes de réflexion. L'Assemblée a été un moment de rencontre, de partage et de célébration qui a réuni environ 800 participants venus des collèges, des unités sociales, des hôpitaux, des moyens de communication, de la maison d'édition et de l’université. 

L’amphithéâtre de l’Université pontificale catholique de Paraná était trop petit pour accueillir toute l’énergie et l’enthousiasme des cœurs maristes présents. Si les objectifs étaient de célébrer le chemin parcouru par les divers groupes d’AIMM et de présenter une belle mosaïque avec la diversité des personnes, des services et des manières de vivre le charisme, on peut affirmer que ces objectifs ont été complètement atteints. Par chaque geste et chaque regard, tous ont manifesté leur désir de se retrouver sous la grand « tente » mariste.

Trois moments de cette journée méritent une attention spéciale. Premièrement les présentations culturelles et artistiques qui ont touché tous les participants et ont démontré comment l'art est une manière expressive de vivre le charisme. Deuxièmement, il y a eu la réflexion sur les identités maristes du frère et du laïc, d’égal à égal, en pensant à la mission et à l'identité mariste au Brésil et dans la Province. Troisièmement, il y a eu la présentation de la synthèse du rapport réalisé dans les unités. Ce résumé parle de réussites, de défis et de réactions ; il a enrichi les discussions et fortifié la volonté de tous pour contribuer à la mission. 

Le jour s’est terminé par une belle célébration eucharistique, présidée par l'archevêque du Sanctuaire d’Aparecida do Norte et ancien élève et novice mariste, Dom Raymundo Damasceno. Dans son homélie, il a fait ressortir l'importance des frères maristes dans l'éducation brésilienne et l'importance de ce processus de revitalisation par l’AIMM pour l'Institut et l’Église.

Un cœur et une mission. Ce fut l'Esprit vivant dans chaque groupe local et dans cette Assemblée provinciale. Nous avons beaucoup de travail devant nous, beaucoup de défis à relever, mais maintenant nous savons que nous marchons ensemble. Le processus se poursuit dans la Province alors que nous nous préparons à l'Assemblée de Mendes, en 2007.

Province Compostela 

La Province Compostela a célébré l’Assemblée de la mission mariste, pour préparer la 1ère Assemblée internationale de la mission mariste qui sera célébrée à Mendes (Brésil) du 3 au 12 septembre 2007.

Du 7 au 9 septembre 2006, Santiago de Compostela (Espagne) a accueilli plus de 150 éducateurs, représentant dix-sept écoles, d’autres œuvres et la mission provinciale.

La réflexion a été animée par le Dr D. José Sarrión Cayuelas, Directeur de l’école universitaire Luis Vives, avec sa présentation : Regard sur les jeunes d'aujourd'hui et défis en éducation, par le Fr. Emili Turú, Conseiller général, qui a intitulé sa présentation : Éducateurs et maristes : quelque chose de nouveau est en train de naître, et finalement Mgr Raúl Berzosa, évêque auxiliaire d'Oviedo, qui a centré son intervention sur Évangéliser en instruisant : une mission d’avenir. 

Puis, on a partagé des opinions et des expériences dans des groupes pour tirer des conclusions :

« L'assemblée a été un point de départ » où on a vérifié avec espoir que « l'esprit de Marcellin est vivant à Compostela » et que « quelque chose de nouveau était en train de naître. » Frères et laïcs se sont sentis « impliqués dans la mission » et ils « parient sur leurs œuvres et leurs actions sociales » parce qu’elles sont « un aspect central de la tâche éducatrice et évangélisatrice. » L’Assemblée veut répondre « aux besoins réels des jeunes et aux signes des temps et s’intéresser à toute la personne, à la famille et à la communauté », portant beaucoup d'attention à sa « dimension intérieure et spirituelle. » Ceux réunis à Santiago ont constaté que le projet-rêve de Champagnat « est un défi actuel, plus fort que jamais » qui invite « les frères et les laïcs à marcher ensemble pour lui donner vie aujourd'hui. » Pour répondre aux signes des temps, comme Champagnat, ils ont fait les propositions suivantes :

1. Proposer des activités qui intègrent toute la communauté éducative mariste : comités de parents, groupes d'évangélisation, promoteurs du volontariat, rencontres parascolaires avec des familles, éducateurs et élèves, etc. Veiller particulièrement à la communication entre toutes ces personnes.

2. Promouvoir et donner une créativité nouvelle à l'action évangélisatrice de nos centres. Pour cela, recouvrer ou donner une vie nouvelle à un plan d'action conjointe pour le collège (concrétion du Projet éducatif d’un Centre) avec des objectifs, un suivi et une évaluation. Ce plan doit être conçu en écoutant les élèves, en tenant compte de leurs besoins et en donnant la priorité à des aspects comme : tutorat personnalisé, groupes de collaborateurs, activités scolaires et parascolaires…

3. Renforcer de manière réelle la solidarité dans nos centres en réalisant une œuvre sociale dans chaque collège et en exprimant une préférence évidente par les plus défavorisés dans le centre lui-même (élèves ayant plus de besoins éducatifs ou sociaux) et dans les environs (immigrants). Impliquer les parents et les jeunes du milieu.

4. Donner un nouvel élan à la présence mariste et l’actualiser parmi les élèves (dans le scolaire et le temps libre) et au tutorat comme moyen principal et selon une approche globale (attention personnalisée, proximité et soins affectifs, en relation avec les parents…).

5. Soutenir des moments de partage d’expériences, nous donner du temps pour dire ce que nous faisons et vivons, pour nous connaître mutuellement, etc. (Nous pourrions planifier trois rencontres par an avec des activités de formation et de célébration.)

6. Développer davantage la spiritualité dans les salles de classe, par des ateliers ou des programmes, (réalisés en groupes de travail), pour les plus petits comme pour les plus grands ; développer aussi une pédagogie adéquate de la prière..

7. Donner la priorité aux groupes (Marcha, Animar) pour l'action et la formation, puisqu'ils sont un outil indispensable dans le monde d'aujourd'hui.

8. Renforcer les équipes d'animation pour répondre aux inquiétudes suscitées lors de cette assemblée. Promouvoir le plus grand engagement de tous les enseignants dans des tâches d'animation.

9. Former et dynamiser dans chaque collège des fraternités maristes mixtes, formées de frères et de laïcs, ouvertes aux élèves et aux familles, inspirées par les documents et la spiritualité maristes, soucieuses de toutes les dimensions spirituelles des personnes pour se transformer en sources de vie et d’évangélisation.

10. Continuer à créer un style propre d'école mariste (ouverte, familiale, point de référence pour la société) dans laquelle nous réservons une place spéciale à nos caractéristiques distinctives comme : attention à la diversité, rapports proches, ouverture aux valeurs spirituelles, implication de la famille, engagement solidaire, groupes de croissance, accompagnement du développement intégral de chaque élève, etc.

Province Ibérique

Aussi la Province Ibérique a fait son assemblée du 1 au 3 septembre. 140 personnes se sont réunies ; elles représentaient les 580 participants de la phase locale. Le matériel concernant cette rencontre est disponible en espagnol sur notre site dans la section correspondant à l'Assemblée Internationale :

http: // www.champagnat.org/fr/240107050.htm 

50 ans de présence mariste en Bolivie

Manifeste des éducateurs maristes 

Nous sommes des éducateurs maristes, frères et laïcs, de la Province de Santa Maria de los Andes, venus de Roboré, San José de Chiquitos, Santa Cruz, Comarapa et Cochabamba. Une représentation des frères du Pérou et du Chili s’est jointe à nous.

Nous travaillons en Bolivie depuis longtemps, offrant aux enfants et aux jeunes un projet libérateur d’évangélisation par l'éducation formelle, alternative, technique et permanente, ainsi que d'autres services sociaux comme : santé, cafétéria, internats et projets de développement communautaire. À présent, plus de 700 éducatrices et éducateurs s’occupent de 9.000 élèves dans dix écoles. Ces jeunes viennent surtout des milieux populaires et marginaux de notre pays et appartiennent à plusieurs confessions religieuses.

Du 8 au 10 septembre, nous nous sommes réunis à Santa Cruz de la Sierra pour célébrer les 50 ans de présence mariste en Bolivie et pour redire notre engagement pour continuer à aimer et servir les enfants et les jeunes par notre projet éducatif mariste.

Nous constatons avec préoccupation que notre pays vit une période difficile, caractérisée par une forte polarisation et un manque de dialogue franc et constructif pour aider à trouver un consensus qui permettrait de sortir pacifiquement de l’impasse. De plus, la politique éducative du gouvernement exprimée dans un projet de loi approuvée à Sucre nous préoccupe, car elle limite la liberté d'enseignement, promeut une éducation étatique et laïque qui ne reconnaît pas les services rendus par l'Église en éducation et le droit de celle-ci d'instruire. Elle restreint aussi le droit des parents à choisir l'éducation qu'ils veulent pour leurs enfants. Mais, en même temps, nous apprécions la proposition du gouvernement actuel d'inclure des secteurs qui étaient traditionnellement marginalisés dans le processus de développement économique, politique et social du pays, et de rechercher pour les enfants de meilleures conditions de vie et un meilleur accès à l’éducation.

La rencontre a rassemblé 350 participants qui ont été témoins de cette expérience éducative d’évangélisation, riche et créatrice, que les maristes développent un peu partout dans le pays.

Nous sommes aussi allés aux sources de notre histoire et de notre spiritualité pour approfondir notre projet éducatif, né de Marcellin Champagnat, pour l’adopter et le traduire aujourd'hui selon la réalité concrète de notre peuple. Pour cela, nous voulons continuer à promouvoir une pédagogie basée sur l'amour, qui privilégie ce qui est faible et respecte la diversité, qui intègre la foi, la culture et la vie, qui favorise la recherche du sens de la vie chez les élèves dans une perspective transcendante, chrétienne et solidaire, engagée dans la transformation de notre pays, qui permette aux éducatrices et aux éducateurs de s’améliorer constamment en se formant sur les plans professionnel et chrétien afin de mieux former de « bons chrétiens et d’honnêtes citoyens », qui reconnaisse les parents comme premiers éducateurs de leurs enfants et qui, en conséquence, les encourage à assumer leur responsabilité selon une vision mariste.

Nous demandons à l'État de respecter la liberté d'enseignement dans le pays et d’encourager également les initiatives qui favorisent une éducation de qualité pour le bien de la population.

Nous demandons à l'Église de maintenir toujours ouvertes les voies du dialogue et de continuer à défendre avec vaillance le droit à l’éducation par les valeurs chrétiennes.

Nous demandons à l'Institut mariste de continuer à partager avec joie et espoir le charisme donné à Marcellin Champagnat par Dieu.

Nous demandons aux éducatrices et aux éducateurs maristes de progresser constamment dans leur engagement et leur dévouement afin d’offrir une éducation évangélisatrice et de qualité.

Nous demandons aux élèves d’assumer de manière responsable leur projet éducatif afin de pouvoir incarner dans leurs personnes les valeurs maristes qu’ils ont reçues. 

Nous demandons aux parents qui s’identifient chaque jour plus avec les valeurs de l’idéal mariste d’assumer une plus grande coresponsabilité dans l'accompagnement de leurs enfants.

Enfin, en ce moment d'incertitude que vit le pays, nous nous engageons : à regarder la réalité avec les yeux de la foi et à développer une attitude d'espoir et de confiance en Dieu qui dirige l'histoire, à être des instruments de dialogue, de rencontre et d’entente qui contribuent à rompre le climat actuel de confrontation, à continuer à nous enthousiasmer dans notre vocation d’éducatrices et d’éducateurs maristes, en centrant passionnément nos vies sur Jésus et son évangile, à la manière de Marie, à continuer à instruire de préférence les enfants et les jeunes dans le besoin, à offrir une éducation évangélisatrice de qualité en renforçant les aspects académique, pastoral et de solidarité, à être créatifs dans nos réponses éducatives pour relever les défis que ce monde nouveau nous présente et qui touchent nos vies.

Fait à Santa Cruz, le 10 septembre 2006.
__________________________________
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